Pourquoi tant de grâces ?
Le don de la prière
Un hésychaste, 02 Novembre 2009 


- Mais Seigneur, pourquoi m'as-tu fais la grâce de tant de dons?

- Parce que je t'ai prédestiné à être un avec moi

- Mais en ce cas, pourquoi tu ne me donnes pas les stigmates?

- Je ne te veux pas crucifié aux yeux des hommes, mais crucifié en esprit, ce que tu es déjà depuis bien longtemps.

- Pourquoi me parles-tu?

- Parce que tu me parles

- Alors si je ne te parle pas, tu ne me parleras pas non plus?

- Je suis parole, et vie. Ta parole est moi en toi. Mais je suis aussi ton silence, car la parole nait dans le creuset de ton silence. Je suis toujours en toi, et jamais tu n'es seul, loin de moi. Jamais tu n'es sans moi, ni moi sans toi. Les noces sont consommées, et l'enfant est né.

- L'enfant? Quel enfant?

- C'est toi l'enfant. Tu es né!

- Oui, je suis né, vivant et bien vivant.

- Hmmm... Tu sais de quelle naissance je veux parler. Ce n'est pas ta naissance en ce monde, mais en l'autre

- L'autre? Le monde d'en haut, la chambre haute?

- Oui, tu es monté dans la chambre haute, afin d'y mourir et d'y naître. Tu m'as donné ta vie, et moi je t'ai donné ma vie.

- Ta vie? Quelle vie?

- La vie, celle qui ne passe pas par les portes de la mort.

- Mais je ne suis pas immortel !!

- Non, tu ne l'es pas, pas encore. Mais désormais, tu peux l'être. 

Note que je n'ai pas dit : tu peux le devenir, mais "tu peux l'être". 

On ne peut devenir ce qu'on est déjà. Mais on peut être ce qu'on peut devenir. 


Et ce n'est pas parce qu'on peut devenir qu'on est forcément. Ainsi, tu peux devenir un assassin, mais tu ne le seras jamais.

Ou on est, ou on n'est pas. Ou on est vivant, ou on est mort. 

Mon fils vous a donné une voie pour être vivant : la prière. Ainsi que tu l'as écrit hier: « Prier, c'est vivre », et « vivre, c'est prier ».

 Jésus est prière. 

Prier, c'est venir à moi, c'est établir un contact réel, manifesté en vous de façon consciente et volontaire, libre. Tu es véritablement libre, car c’est ainsi que je t’ai créé, de même que tout être humain. Mais, encore une fois, ce n’est pas parce qu’ils peuvent l’être qu’ils le sont vraiment. C’est par l’usage de cette liberté qu’ils l’ont perdue. Mais ils peuvent la retrouver.
Être, c’est prier





Prier, c’est être








